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Colonisation en Abitibi.—M. et Mme Théophile Trudel, colons d’Amos, Abitibi, et une partie de leur famille.
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1904-1924.—SEIZE ENFANTS, TOUS VIVANTS, APRÈS VINGT ANNEES DE MARIAGE.— 
Monsieur et Mme Adalbert BOURGAULT, de Saint-Pamphile de l'Islet, photographiés'avec leurs 16 enfants, 
Conrad, Gabrielle, Germaine, Evelina, Gérard {Adélaïde, Albertine, Joseph, Joseph-Paul, Albert, Marie-Paule, 
Médéric, Olivier, Noël, Lorette, et J.-Alf.-Odilon.—Monsieur Bourgault est cultivateur-colon. Il est marié 
depuis le 5 juillet 1904.

La discussion.—Le juge au témoin.—• 
Vous affirmez avoir entendu la querelle 
entre le prévenu et sa femme ?

Le témoin.—Oui, Votre Honneur.
Le juge.—Que faisait-il?
Le témoin.—Il écoutait.
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On peut perdre jusqu’à cin- 
quante pour cent de la récolte de 
foin de luzerne ou de trèfle si le T 
fanage est mal fait.—Ce n’est 
pas tout, les feuilles, qui forment'1 
la plus grande partie de cette 
perte, contiennent environ les 
deux tiers de la quantité totale de 
protéine et de gras qui se trouvent 
dans le foin. Même avec les 
méthodes de fanage, les plus soi­
gneuses on peut perdre jusqu’à 
quinze à vingt pour cent de la 
récolte totale.

La pluie et la rosée sont une 
autre cause de perte; elles enlèvent 
les principes nutritifs importants 
du foin, dont beaucoup sont dans 
un état très soluble. Les fortes 
pluies causent de grosses pertes de 
protéine, de gras, d’hydrates de 
carbone et de matière minérale et 
augmentent dans la même pro­
portion le pourcentage de fibre. 
Le lavage expérimental à l’eau de 
la luzerne.sèche a enlevé la moitié

teries

SAFE

EUT”
EUX
NCE

TOUT
/ING Co.

d’autres termes il faut “faire les - 
foins lorsque le soleil brille.”

On coupe le mil immédiate­
ment après la deuxième floraison, 
qui se produit après la période de 
floraison ouverte. Le foin que 
l’on coupe à cette phase se fane 
plus facilement et rapporte plus 
et il vaut mieux pour l’alimenta­
tion des chevaux que s’il était 
coupé plus tôt.

En général le mil n’est pas diffi­
cile à faner. Lorsque le temps est 
beau on le fane généralement en 
andains et on le rentre le lende­
main de la coupe. Cependant 
quelques bons producteurs fanent 
le mil en veillottes.

On coupe le trèfle rouge juste 
après la pleine floraison, lorsque 
quelques têtes sont devenues bru­
nes. Nous savons par des expé­
riences récentes que la luzerne
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de la protéine.
Le blanchiment du foin par le _____________________ ______________ .__________________

- soleil et la décoloration par la coupée lorsqu’elle est en pleine tas. Enfin si la veillotte est juste 
rosée et la pluie abaissent le prix floraison a rendu un peu plus, assez grosse pour que un ou deux 
de ven e, sur ou pour e oin mais la qualité du foin n’est peut- hommes puissent la charger d’une 
offert en vente sur les marchés des être pas tout à fait aussi bonne, fourchée, les manutentions seront 
VIgy vent «voir du foin 3 Si la luzerne ou le trèfle exposés encore bien réduites.

bi 1 on veut avoir du foin odo rayons directs du soleil lors- Pour les récoltes de luzerne et rant, savoureux dune bonne cou- auns“onsen andains, iTvapora- de trèfle, l’emploi de capuchons 
leur verte naturelle et rès nour- . j feuilles est tellement en toile, chargés aux coins, pour 

traiter avec soin plus Papide'que par ses tigesnque recouvrir au moins un certainoerbet Je rentrer’au bon moment les feuilles se dessèchent tandis nombre de veillottes peut être une
et bien le faner dans l’intervalle que les tiges sont encore vertes, bonne mise de fonds. Les eapu-

choses sont dans une large Les feuilles constituent au moins chons d’une verge carrée, faits demesure sous le contrôle du large quarante pour cent du poids total coton non blanchi, imperméabiliés
mesure sous le contrôle du culti des plantes, et si on râtelle ce foin au moyen de paraffine dissoute

Il est impossible de poser des concoslen"zndes, ces® feuille? res- demie^e^ara^pour” une^înte
règlesprécises.nusujgt.dw sapage: tent en vie, attachées aux tiges, de gazoline) coûtent à l’heure
-mela température pour enlever l’humidité des tiges actuelle environ vingt cents cha- En tout pays. Demandez le GUIDE DESORdepperature Par transpiration. D'ailleurs si le cun. Les capuchons empêchent L'INVENTEUR qui sera envoyé gratuit,
a lepoque ne la moisson. Aucune foin restait trop longtemps en la pluie de pénétrer dans le veil- - o -
aukresécolta.ne.dépend autanpder andains, il en résulterait unPblan- lotte et le soleil de blanchir le foin MARION & MARION
U coune le faXéet la rentré excessif par le soleil, sur le dessus Les capuchons bien 364 rue Université, - Montréal
on ^urra se guider iusau“à un Lorsque la récolte de trèfle est entretenus devraient durer plu- 72% rue . ........................... Qushee
on pourra se side jusqu a un naisse faut généralement la sieurs années, surtout si on les fait 
certain point sur les rapports -Palpe, ’ pmnlnvés et Washington, o. c.météorolovioues sur faculté secouer à la faneuse afin qu elle sécher après les avoir employés. __

Von 3 avoi?dePrédire la puisse sécher d’une façon plus uni- Quelques heures avant de ren- 
que i on peut avoir de prédire la forme trer, on ouvrira les veillottes par-
température, mais il faut de --—: +1,1+ .11:l’exnérience beaucoup d’exoérien- Lorsqu’il est à moitié sec, le tellement pour que 1 numidi 
Ie,Tu"’10 "^ loin peut etre mis en veillottes gulelles. contiennentA itéricur
fait pendant un temps peu favo- hauteset étroites pour au fane en oe faisant d’éparpiller aussi peurable lentement et pariaitement. 01 1 1

Les bons cultivateurs savent l’on construit ces veillottes par de feuilles que possible, 
qu’il est nécessaire d’agir promp- couches, en tenant le centre élevé, W. C. HOPPER,
tement, tant que la température elles rejettent beaucoup mieux la 
est favorable à la fenaison. En pluie que si le foin était roulé en Agriculteur.
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